Chapitre 1 : Comment fonctionne le marché?
Introduction : expérience d'un marché concurrentiel

1. Qu'est-ce qu'un marché?
A. Différents types de marché : On parle de « marché » pour des réalités très différentes. Un « marché du dimanche » où les consommateurs vont acheter des fruits et légumes, une « criée » où les pêcheurs vendent leur pêche à des grossistes et des restaurateurs, un brocante où l’on chine en essayant de négocier le meilleur prix pour une antiquité,…sont des marchés que l’on peut cerner géographiquement, où les offreurs et les demandeurs se rencontrent directement.

Il y a des marchés aussi plus abstraits parce que la technologie dématérialise les opérations (marché boursier/financier) ou parce qu’il regroupe des réalités trop vastes pour que des offreurs et des demandeurs se rencontrent directement (le « marché automobile », « le marché du travail »)

On peut aussi voir la diversité des marchés en fonction des types d’échanges qui y sont pratiqués.

	Type de marché
	Ce que l’on échange
	Valeur de l’échange
	offreurs
	demandeurs
	Illustrations concrètes

	Marché de bien ou de service
	Biens et/ou service
	Prix
	entreprises
	Consommateurs
	Marché du dimanche, criée, marché automobile…

	Marché du travail
	Quantité de travail
	Salaire
	Les actifs, les salariés….
	Les entreprises car elles ont besoin de travail pour produire
	Pôle emploi, « petites annonces », 

	Marché monétaire
	Monnaie
	Taux d’intérêt
	Banques
	Banques , entreprises
	On utilise la monnaie dans les opérations de crédit

	Marché des changes
	Devise (euro/$/yen/livres…)
	Taux de change
	Banques, entreprises, Etats
	Banques, entreprises, Etats
	C’est sur ce marché que l’on effectue les opérations de change, comme lorsque l’on part à l’étranger

	Marché financier
	Action, obligation
	Cours
	Banques, entreprises, Etats
	Banques, entreprises, Etats
	 Wall Street, Nasdaq, CAC 40,…


On peut enfin distinguer les marchés en fonction de différents degrés de concurrence
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(1) Le baron Heinrich Von Stackelberg (1905-1946) est un économiste allemand auteur de la classification des
marchés.





Mais dans l’ensemble de ces cas, on retrouve une définition générale de ce qu’est un marché : « lieu de rencontre d’une offre et d’une demande ; on y fixe prix et quantité échangée ». Le modèle que l’on a expérimenté correspond à un marché de concurrence pure et parfaite.
B.  le modèle de concurrence pure et parfaite : 
Dans la « vraie vie », on utilise « intuitivement » les raisonnements sur le marché. 

La loi de l’offre et de la demande :

D < O                       prix                             quantités offertes                        D = O

                                                                    quantités demandées 


D > O                       prix                             quantités offertes                        D = O

                                                                    quantités demandées 

Les économistes utilisent dans la plupart de leurs raisonnement le fonctionnement idéalisé d’un marché où règne la concurrence (infinité de demandeurs et d’offreurs)  Un modèle n’est pas la réalité mais un bon modèle doit nous permettre de comprendre la réalité. Comme tout modèle, celui des économistes repose sur des hypothèses :
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Ces hypothèses paraissent peu réalistes. Peut – on conserver le modèle pour parler de la réalité ? L’expérience du marché montre que plus on avance dans l’expérience plus on se rapproche des résultats du modèle (l’hypothèse d’information parfaite est de plus en plus couverte). On peut utiliser ce modèle même si les hypothèses ne sont pas toutes respectées.
Ce modèle suppose par ailleurs un comportement d’agents strictement rationnels, qui réalisent uniquement des arbitrages (des choix) coûts/avantages. C’est encore une simplification forte de la réalité, ce qui ne veut pas dire que ce modèle de comportement ne soit pas explicatif : c’est l’homo economicus.
2. le modèle de concurrence pure et parfaite

A. Construire l'offre : représentation et interprétation

                                                                               offre

                                                                                     Quantités

L’offre est croissante avec le prix. En effet, si le prix augmente, les offreurs sont incités à mettre à disposition davantage de biens car chaque bien vendu lui rapport davantage : il est incité à augmenter les quantités offertes. 
   prix    

                                                                               offre

                                                                                     Quantités

Que se passe – il dans cette nouvelle situation ?

Offre inélastique : lorsque le prix varie, les quantités offertes ne varient pas. Elasticité de l’offre par rapport au prix = 0

                                                                               offre



                                                                                     Quantités

Que se passe – t-il dans cette situation ?

Cas symétrique : offre totalement élastique (infiniment élastique)
prix


                                                                               offre

                                                                                     Quantités

Que se passe – t-il dans cette situation ? l’élasticité de l’offre diminue
prix


                                                                               offre

                                                                                     Quantités

Que se passe-t-il dans cette situation ? l’offre diminue ( les quantités offertes diminuent pour un même prix). L’élasticité reste la même puisque la pente des droites reste inchangée ;
prix


                                                                               offre



                                                                                     Quantités

Que se passe-t-il dans cette situation ?  Les quantités offertes augmentent pour un même prix : l’offre augmente.
B. Construire la demande : représentation et interprétation
prix


                                                                              

                                                                            demande

                                                                                     Quantités

La demande est décroissante avec le prix : plus le prix augmente plus les demandeurs sont désincités à augmenter leurs achats. Par contre, si les prix baissent, ils sont incités à acheter davantage. Si ce n’est pas chère, on peut en acheter plus. Si les prix baissent, les demandeurs sont incités à augmenter les quantités demandées.
prix


                                                                              


                                                                            demande

                                                                                     Quantités

Que se passe-t-il dans cette situation ? élasticité nulle de la demande. Demande inélastique = lorsque le prix varie, les quantités demandées ne réagissent pas.
prix


                                                                              



                                                                            demande

                                                                                     Quantités

Que se passe-t-il dans cette situation ?

Elasticité infinie de la demande.
prix


                                                                              


                                                                            demande

                                                                                     Quantités

Que se passe-t-il dans cette situation ?

La demande devient moins élastique (elle se rapproche de la verticale qui signifie l’inélasticité). Les demandeurs sont moins sensibles aux variations de prix que dans la situation initiale.
prix


                                                                              

                                                                            demande

                                                                                     Quantités

Que se passe-t-il dans cette situation ?

La demande augmente : pour chaque niveau de prix les quantités demandées sont plus fortes que dans le cas initial.
prix


                                                                              



                                                                            demande

                                                                                     Quantités

Que se passe-t-il dans cette situation ?

La demande diminue.
Il ne faut pas confondre, les déplacements de courbe avec les déplacements sur la courbe. Les déplacements sur la courbe n’ont lieu que lorsque la négociation a lieu avec les offreurs autour des prix annoncés.
C. L’équilibre offre = demande :
        prix


                                                                               offre


                                                                       demande

                                                                                     Quantités

C’est le point d’équilibre : quantités offertes = quantités demandées
On a donc un accord entre offreurs et demandeurs sur un prix et des quantités à échanger.

3. Ce que nous enseigne la théorie, ce que nous dit l'expérience.

A. L'équilibre sur le marché concurrentiel : 
Dans ce modèle, les agents sont des « preneurs de prix » : price taker. Cela signifie que l’on commence par annoncer un prix et qu’offreurs et demandeurs se positionnent par rapport à ce prix annoncé. (ce ne sont pas les entreprises qui imposent leurs prix)

On retrouve la loi de l’offre et de la demande par un série d’ajustements successif qui mènent progressivement à l’équilibre.

               prix

                                                                                                                                         offre
     P1                                                                          






     P2
                                                                                                                                            demande
                                                                                                                                                         Q  

En P1, il y déséquilibre : les offreurs sont prêt à vendre de grosses quantités (le prix est élevé) alors que les demandeurs veulent, pour ce prix, des quantités plus petites. Offre > Demande.
On annonce alors le prix (modèle price taker)  P2 qui correspond à ce que les demandeurs sont prêt à mettre pour ces grosses quantités. Nouveau désaccord : le prix est trop bas pour les offreurs   …
B. Surplus de l'offreur et du demandeur : 
A l’équilibre, les échangeurs dégagent un gain, un surplus.

               Prix                           surplus des demandeurs
                                                                                                                                         offre

                                                                               










                                                                       Surplus des offreurs                                                                           

                                                                                                                                            demande

                                                                                                                                                         Q  

C. De la maximisation du profit au surplus maximum : un équilibre qui maximise le surplus, la main invisible et l’équilibre walrassien
Conclusion : les effets d’une taxe forfaitaire à partir du modèle de CCP
prix








